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Le Jardin anglais, sa magnifique allée arborée, le long du rempart, et la Tour Sainte-Catherine… autrefois ! 
 

Vous recevez ce bulletin car vous êtes inscrit sur nos listes d’adhérents / sympathisants.  
Si vous ne souhaitez plus le recevoir, merci de bien vouloir écrire à bulletinsamb.dinan@gmail.com 
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Le mot du président :  
 
Chers (ères) amis (es), 
 
Déjà, le printemps se manifeste à nos portes : regardez le magnifique 

mimosa du jardin de la Bibliothèque municipale ! Toujours le premier, il 
précède de quelques semaines le magnolia plus que centenaire de l’église Saint-
Malo, qui marque véritablement l’arrivée du printemps dans l’esprit des 
Dinannais. Et puis, il semble que nous allons pouvoir « tomber le masque », 
nous retrouver comme avant, enfin ! Le printemps arrive, synonyme de 
renouveau, de renaissance, d’espoir ! « Distanciel », « présentiel », « gestes-
barrière » … Espérons que ces mots disparaitront à jamais de notre 
vocabulaire ! 

Malheureusement, si une pandémie s’efface, une menace de guerre 
européenne se profile à l’horizon. Et il ne faut pas oublier le réchauffement 
climatique qui risque de faire disparaitre sous les eaux une part de l’humanité 
… Comment rester optimiste et serein avec un tel environnement ? Difficile, en 
effet. « Gardons la confiance et l’espoir » a déclaré Vincent Goupil, jeune et 
brillant lauréat du concours d’éloquence du Lions Club, en citant Le Petit 
Prince. Il a raison.  

Quant à nous, Société des Amis du Musée et de la Bibliothèque de Dinan, 
continuons à jouer pleinement notre rôle, celui qui consiste à enrichir les 
collections de la Ville, à aider à la sauvegarde du patrimoine, à assister 
Bibliothèque et Musée dans leurs actions et leur développement. A ce titre, 
Didier Lechien, maire de Dinan, nous a fait part du projet en cours sur l’avenir 
du musée, dans son allocution de clôture de notre Assemblée générale du 
vendredi 25 février : l’abbaye de Léhon accueillera le futur musée associé à un 
centre de formation à l’art contemporain. En 1963, l’implantation du musée à 
l’abbaye de Léhon, avait été envisagé par Pierre Rochereau et le président René 
Pleven. Un très beau projet que nous soutenons bien naturellement. 

 
 
Amicalement, 
Loïc-René Vilbert,  
Président. 
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La vie de la SAMB ! 
 
Notre Assemblée générale s’est tenue le vendredi 25 février dernier, de 18 à 20 heures, à 
la Bibliothèque municipale. Les points suivants ont été abordés :  
 
 Les projets de la SAMB : balade à Plouër sur les traces de Kowalski, visite-conférence 

dans le Vieux-Dinan, restauration de la tombe de Marie-Anne de Chateaubriand, un 
événement à la Fontaine-des-Eaux, le « Concours de piano Henri Kowalski-Dinan (Côtes 
d’Armor ». 

 Présentation des travaux des commissions (voir § La vie des Commissions…). 
 Présentation des Dons & Acquisitions 2021. 
 Réélection de trois membres sortants du Conseil d’administration (voir § Fonctionnement 

de la Société). 
 Exposé de Christopher Maurice, représentant Camille Hubert, Directrice de la Bibliothèque 

municipale. 
 Exposé de Frédéric Bonnor, Conservateur des Musées. 
 Mot de clôture par Didier Lechien, maire de Dinan. 
 

Du côté du musée…  
 
Au cours de notre Assemblée générale, Frédéric Bonnor nous a indiqué que le musée de 
Dinan participera, le samedi 14 mai prochain, à « la Nuit des Musées », à l’Hôtel de Ville, et 
qu’une exposition – « Le Musée sort de ses réserves » – sera organisée, à la Bibliothèque 
municipale, en septembre 2022. 
 

Du côté de la bibliothèque…  
 

 Notre Société a poursuivi sa politique d’enrichissement des collections de la Ville de 
Dinan : 
 

- Le 6 janvier 2022, acquisition, par 
l’intermédiaire d’Yvon Le Corre, auprès de la 
Bibliothèque nationale du Pays de Galles, 
d’une remarquable photographie de 
Vivian Lobb, vers 1880 : « Dinan, rue des 
Cordeliers ».  
Cette photographie, au format 26 x 20.3 cm, 
présente les porches qui ont brûlé en 1907, et 
leurs abords. 
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- Le 19 janvier 2022, notre Société a 
enregistré un don remarquable de madame 
Marie-Christine Allaire, destiné au fonds 
Pavie : un drapeau de la reddition des 
Pavillons Noirs (soldats irréguliers 
chinois qui sévissaient en Indochine, 
contre les Français), rapporté du Tonkin 
par le général Théophile Pennequin 
(1849-1916), ami d’Auguste Pavie. Ce 
drapeau, en soie de différentes couleurs, a 
été, depuis lors, conservé dans cette 
famille, Marie-Christine Allaire étant 
l’arrière-petite-fille du général Théophile 
Pennequin.  
Qu’elle en soit ici vivement remerciée ! 

 

 

 
 Christopher Maurice (Espace Patrimoine), représentant Camille Hubert, Directrice de la 

Bibliothèque municipale, nous a indiqué que les travaux concernant l’hygrométrie et la 
température des magasins patrimoniaux étaient sur le point de se terminer. 

 

A propos du patrimoine de Dinan et de ses environs… 
 
 Au cours de notre Assemblée générale, Francis Cauwel a attiré l’attention de l’assistance 

sur le projet, porté par l’Amicale des anciens élèves du collège de Dinan, de célébration 
du centenaire du Monument aux Morts pour la France du collège Roger-Vercel, érigé 
en 1922. 
 

 Dans la même assemblée, Didier Lechien a rappelé 
que 2023 sera le deuxième centenaire de 
l’installation de la mairie dans ses locaux actuels, 
qui étaient occupés auparavant par l’hôpital-hospice de 
la Ville. La date de 1823 est – faut-il le rappeler – 
incrustée dans le parquet de la Salle d’honneur de la 
mairie. 

(Photo : P. Destouches)  
 

La vie des Commissions… 
 

Commission « La Garaye » (Responsable : Benoit Paris) 
 
Cette commission a pour projet la sauvegarde de la chapelle des « Époux charitables », près 
du château de La Garaye, pour la transformer en lieu de mémoire. Une visite des lieux a été 
organisée avec l’architecte du patrimoine Yves Lecoq. 
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Commission « Facebook » DINAN : Culture Nature & Patrimoine. 
(Responsable : Pascal Destouches). 
 
Les posts publiés en février sont présentés en annexe. Pendant cette période, nous avons 
accueilli 17 nouveaux abonnés (484 abonnés au 28 février). Bienvenue à eux ! Si vous 
souhaitez faire rayonner notre culture, notre histoire, notre patrimoine architectural et arboré, 
participez à la vie de notre page en proposant des posts ou des idées de posts à : 
samb.dinan@gmail.com  
 

Commission « Wikipedia » (Responsable : Michel Le Thiec). 
 
La Commission Wikipedia a poursuivi ses travaux lors d’une réunion tenue à la Bibliothèque 
municipale, le 25 février, lesquels se portent maintenant sur la mise à jour d’articles existants 
à l’état d’ébauche : « Henri Kowalski » (mis à jour par Marie-Claire Mussat) et « Henri-Pierre 
Flaud » (mis à jour par Pascal Destouches). La commission souhaiterait vivement s’élargir à 
de nouveaux membres : si vous êtes intéressé (e), vous pouvez vous signaler en écrivant à 
samb.dinan@gmail.com. Si vous ne souhaitez pas participer à ces travaux de rédaction mais 
que vous avez néanmoins des informations qu’il vous paraitrait intéressant de faire figurer 
dans Wikipedia, vous pouvez nous les faire parvenir à l’adresse de messagerie précisée ci-
dessus. 
 
Concernant Facebook et Wikipedia, à noter, l’article de Ouest-France du 28 février 2022 ! 
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Commission « Dons & Acquisitions » (Responsable : Pascal Destouches). 
 
Cette commission, nouvellement créée, a pour but de répertorier l’ensemble des dons reçus et 
des acquisitions effectuées depuis la création de la SAMB (1947), au profit de la Bibliothèque 
municipale et du Musée et, si possible, depuis la création de la société qui précédait la SAMB, 
la Société des amis des Arts (1908). Les travaux sont actuellement « en cours ». 
 

Commission « Bulletin » (Responsable : Christine Destouches). 
 
Le numéro 1 de notre Bulletin mensuel a été diffusé en mars 2021, il y a déjà un an. A raison 
de 11 numéros par an (un seul bulletin pour juillet et août), ce numéro de mars 2022 est le 
douzième de la série. Le bulletin est diffusé au format exclusivement numérique (pdf), à 182 
destinataires, dont une vingtaine d’institutionnels (par exemple M. le maire de Dinan, …). 
 

Groupe de travail « Concours de piano Henri Kowalski-Dinan (Côtes-
d’Armor) » (Responsable : Martine-Jeanne Boulfroy ; membres : Yvon Le Corre, Michel 
Le Thiec, Anne Magadur-Haon, Gérard Ménard, Marie-Claire Mussat, Annick Renézé-
Émery, Jean-Jacques Rolland, Loïc-René Vilbert). 
 
Didier Lechien, maire de Dinan, nous a accordé un rendez-vous à la mi-mars, pour que nous 
lui présentions notre projet de concours. 
 

Fonctionnement de la Société 
 
 Au cours de notre Assemblée générale du 25 février, trois de nos administrateurs dont le 

mandat arrivait à échéance, Martine-Jeanne Boulfroy, Anne Subert et Loïc-René Vilbert, 
ont été réélus à l’unanimité. 
 

 Le Conseil d’administration s’est réuni à l’issue de l’Assemblée générale pour élire un 
nouveau Bureau. Francis Cauwel ayant souhaité se retirer du secrétariat, le nouveau 
Bureau est désormais constitué par :  
 
Président : Loïc-René Vilbert   Vice-présidente : Christine Destouches 
Secrétaire : Gérard Ménard   Secrétaire-adjoint : Michel Le Thiec 
Trésorier : Jean-Jacques Rolland   Trésorier-adjoint : Yvon Le Corre 
 
La Société adresse ses remerciements à Francis Cauwel – qui reste administrateur – 
pour le travail effectué durant son mandat de secrétaire. 

 
 Nos adresses électroniques ont changé ! Merci de bien vouloir les noter : 

samb.dinan@gmail.com 
bulletinsamb.dinan@gmail.com 
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Dates à venir 
 
Vendredi 11 mars 2022 : Passion piano, « un rendez-vous mensuel de plus en plus couru à 
Dinan » ! (Ouest-France du 17 février 2022). Un seul concert, à 18 heures, sur le thème « 
Images russes ». Il réunira un duo à quatre mains, au piano, Agnès Dubois-Chauvet et Igor 
Kraevsky. L’entrée est libre, mais : réservation obligatoire et tirage au sort. Inscriptions avant 
le 9 mars (Bibliothèque municipale : 02 96 39 04 65). 
 

Brèves 
 

 Vincent Goupil, élève en terminale aux Cordeliers, fils de Patrice (photographe) et de Maï 
Goupil (responsable de l’Espace Musique à la Bibliothèque municipale), a remporté le 
concours d’éloquence du Lions Club de Dinan. Toutes nos félicitations à Vincent et à 
ses parents, pour ce brillant succès ! Nos vœux l’accompagnent pour les étapes suivantes ! 
 

 Vendredi 25 février, vers 18 heures : le mimosa du jardin de la Bibliothèque municipale 
au soleil couchant :  

 

 
 
 



Bulletin de la SAMB 
N°12 – Mars 2022 

8 
 

 Ça s’est passé en mars :  
- Le 13 mars 1948, il y a 74 ans : le Conseil général acquiert Châteauganne (hôtel de la 

sous-préfecture). 
- Les 15 & 17 mars 1781, il y a 241 ans : incendie rue de la Ferronnerie (45 maisons 

détruites et 130 familles ruinées). 
- Le 23 mars 1946, il y a 76 ans : création du journal Le Petit Bleu des Côtes-du-Nord 

dont le directeur politique est René Pleven. Il fait suite au Petit Bleu de Dinan et de la 
région, paru entre 1903 et 1912. 

- Le 26 mars 1772, il y a 250 ans : décès, à Paris, de Charles Duclos, écrivain, 
académicien et ancien maire de Dinan. 

 
 Vous avez envie de partager quelque chose avec la « Communauté SAMB » ? Une photo, 

un document, une idée (en rapport avec les buts de la SAMB, bien sûr) ? Dites-le-nous en 
écrivant à samb.dinan@gmail.com. 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 

Les membres du Conseil d’administration & du Bureau 
Notre Société est administrée par un Conseil d’administration de douze membres élus. Le Conseil 
d’administration élit un Bureau de six membres (Président & Vice-présidente, Secrétaire & Secrétaire-adjoint, 
Trésorier & Trésorier-adjoint) : 
 
Martine-Jeanne Boulfroy     Diane Monier-Moore 
Francis Cauwel,      Marie-Claire Mussat 
Christine Destouches, vice-présidente   Annick Renézé-Émery 
Yvon Le Corre, trésorier-adjoint    Jean-Jacques Rolland, trésorier 
Michel Le Thiec, secrétaire-adjoint    Anne Subert 
Gérard Ménard, secrétaire     Loïc-René Vilbert, président 

 

Vus sur Facebook… (nos posts diffusés en février 2022, ci-dessous) 

 
 
 
 
 
 
 

Bulletin de la SAMB 
Directeur de la publication :  Loïc-René Vilbert 
Chargée de rédaction :  Christine Destouches 
Contact du Bulletin :  bulletinsamb.dinan@gmail.com 
Format exclusivement numérique (pdf) 

Contact SAMB :   samb.dinan@gmail.com 
Blog SAMB :   https://sambdinan.blogspot.com 

  Dinan : Culture Nature & Patrimoine 
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Chapelle du couvent des Ursulines 
Diffusé le 4 février 2022 – Michel Le Thiec 
 
Bâtiment discret, la chapelle du couvent des Ursulines se situe à deux pas de l’église de Saint-
Malo au carrefour de la rue de la Boulangerie et de la rue Saint-Charles. Bien qu’inscrite à 
l’inventaire des Monuments Historiques depuis juillet 1987, la chapelle est peu mise en 
valeur. 
 
Le couvent des Ursulines est créé en 1620, mais la 
chapelle ne sera construite qu’en 1638 par le 
Maître d’œuvre Poussin qui réalisera également le 
couvent des Dominicaines de Dinan. Au XVIIe 
siècle, le couvent des Ursulines couvrait une 
surface beaucoup plus importante que ce qui en 
est visible aujourd’hui. Il s’étendait des bâtiments 
de l’actuelle résidence des Ursulines jusqu’au 
rempart nord entre la rue de la Croix et la rue de 
la Sagesse.   
 
A l’époque, la rue Saint-Charles n’existait pas. Les bâtiments entouraient le cloître sur trois 
ailes dont une seule ne subsiste actuellement. L’entrée dans le couvent était située à l’est, à 
gauche de l’entrée de l’église. Au-delà du cloître, à l’ouest, était construit le bâtiment du 
pensionnat qui accueillait les jeunes filles pauvres dont l’éducation était assurée par les sœurs 
dans une des ailes du couvent. Au nord, un vaste espace était occupé par un grand jardin où 
sera construit beaucoup plus tard la résidence Saint-Charles. 
 
En 1792, les Ursulines sont expulsées du couvent et les bâtiments sont vendus comme biens 
nationaux. L’acquéreur, Yves-Toussaint Dutertre y installe une manufacture de toiles à voiles 
en 1802. Les ateliers occupaient les trois ailes du couvent, au nord la réception des plantes 
(chanvre et lin) et la fabrication des fils, à l’ouest le blanchiment des fils et une dizaine de 
métiers à tisser, au sud, plus d’une centaine de métiers à tisser. Le séchage des fils était assuré 
dans une cour située à la limite sud de la manufacture. Une machine à vapeur était installée 
dans la cour de l’ancien pensionnat. La chapelle abritait les bureaux. La manufacture fait 
faillite en 1862, les bâtiments sont vendus séparément à plusieurs acquéreurs. C’est à cette 
époque que la rue Saint-Charles est percée coupant l’ancien cloître en deux ensembles de 
bâtiments au nord et au sud et détruisant une partie de l’aile occidentale. 
 
La situation reste inchangée jusqu’en 1955, époque à laquelle l’ensemble des bâtiments nord 
sont détruits pour permettre l’édification de la résidence Saint-Charles qui sera terminée en 
1965 (architecte Louis Arretche). Il reste donc plus du couvent que la chapelle, l’aile sud et 
une partie de l’aile ouest du cloître, ces deux derniers bâtiments seront réhabilités et 
transformés en logements sociaux en 1990 (résidence des Ursulines). 
 
Sources : Ancienne chapelle des ursulines (Atelier Isshin, 2016), Répertoire des églises et 
chapelles du diocèse de Saint Brieuc et Tréguier (R. Couffon), p 109, La rance industrieuse 
(Maogan Chaigneau-Normand, PUR, 2002. 
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Connaissez-vous la rue Even ? Et savez-vous qui se cache derrière 
ce nom de rue ? 
Diffusé le 8 février 2022 – Pascal Destouches 
 
C’est une petite rue calme, dans le quartier de la gare, 
reliant la rue Lord Kitchener à la rue des Pivents : 
mais qui est donc cet Even que la plaque de rue 
n’identifie ni par son prénom, ni par un titre ou une 
quelconque date qui nous permettrait de le situer ? 
Pour le savoir précisément, il faudrait se reporter à la 
décision du Conseil municipal qui a choisi de nommer 
la rue ainsi.   

 
Deux personnes peuvent prétendre avoir été honorés par cette décision : le père et le fils, Jean-
Joseph Even (1813-1882) et Jean-Marie Even (1841-1923) !  
 
Jean-Joseph EVEN (1813-1882) 
Avocat à Dinan, il est adjoint au maire en 1860. Opposant à l'Empire, il échoue aux élections 
de 1869 comme candidat d'opposition. A la chute de l’Empire, le gouvernement de la Défense 
nationale le nomme sous-préfet de Dinan le 9 septembre 1870. Il démissionne le 25 mars 
1873, après la chute de Thiers. Il est élu député des Côtes-du-Nord en 1876, siégeant au 
centre gauche. Il est l'un de ceux qui refusent la confiance au gouvernement de Broglie le 16 
mai 1877. Battu aux élections d'octobre 1877, il retrouve son siège en 1878 à la suite de 
l'invalidation de son adversaire. A nouveau battu en 1881, il profite une nouvelle fois de 
l'invalidation de son adversaire pour reprendre son siège, mais meurt quelques mois après sa 
réélection. 
 
Jean-Marie EVEN (1841-1923) 
Avoué à Dinan, Jean-Marie Even est élu maire de la ville le 4 novembre 1893, à la suite du 
décès, en fonction, de Joseph Deroyer. Il est réélu en 1896, mais il donne sa démission le 20 
avril 1899, ne parvenant plus à concilier sa fonction de maire avec la charge de son cabinet 
d’avoué, sa vocation de peintre et sa vie de famille.  
Car Jean-Marie Even est un peintre de talent ! Une exposition de 
ses œuvres a été organisée à la bibliothèque municipale en mai 
1980. Yves Blanchot, alors maire de Dinan, avait fait placer un 
tableau de Jean-Marie Even, représentant le travail d’un artisan 
boucher, dans les bureaux de l’abattoir ! Jean-Marie Even fera 
partie du cercle des amis proches de la princesse Radziwil et son 
mariage, en 1894, avec Laurence de la Thuillerie, sera célébré à 
Kerrosen. Il sera également son homme de confiance lors de la 
vente de ses propriétés de Taden, et en particulier du château de 
Kerrosen, en 1904. 
 
 

 

La plaque de rue, partiellement anonyme, permet de les honorer ensemble, père et fils. Et peu 
importe de savoir si c’est volontaire ! 
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« Le blé en herbe », Sidonie Gabrielle Colette (1873-1954). 
Diffusé le 12 février 2022 – Yvon Le Corre 
 
C’est à l’occasion d’une randonnée aux environs de Cancale, en 1910, que Colette, en 
compagnie de son amie et amante la duchesse Mathilde de Morny, surnommée Missy, 
découvrent la plage de la Touesse, que surplombe une maison de maître en granite gris un peu 
austère, Rozven.  
 
« Je veux que vous voyiez Rozven, son anse de mer verte, les rochers compliqués, le petit 
bois, les arbres neufs et les anciens, la terrasse chaude, les rosiers, ma chambre jaune, et la 
plage où la marée apporte des trésors … » 
 
Les deux femmes, dont la relation défraie la chronique, sont en quête de solitude. Colette est à 
cette époque, en dépit de son immense renommée, rejetée par la bonne société parisienne. Les 
propriétaires de la maison refusent de vendre la demeure à cette duchesse, très ouvertement 
homosexuelle, qui a même pour habitude, de se vêtir en homme. Qu’à cela ne tienne ! Missy 
transmet les fonds à Colette qui signe l’acte de vente. Missy ne profite guère de la maison, car 
dès 1911, le couple bat de l’aile et se sépare cette même année. La duchesse embarque le 
mobilier mais laisse à la romancière, la belle propriété bretonne ! 
 
C’est en 1920, que Colette entame une relation intime 
avec Bertrand de Jouvenel, un des fils de son époux. Elle 
a quarante-sept ans et il en a dix-sept. Leur relation, plus 
ou moins secrète, dure cinq années, et a essentiellement 
pour cadre Rozven. Elle s’en inspire pour écrire le 
premier roman qu’elle signe « Colette » sans aucun ajout 
: « Le Blé en Herbe » (1923). Le livre paraît en épisodes 
dans Le Matin, mais jugé trop scandaleux, sa parution est 
interrompue. En 1925, elle divorce d’Henri de Jouvenel 
et vend Rozven en 1927. 
 
 
 
 
Source : https://www.nhu.bzh/colette-bretagne/ 
Sculptures de Roger Vène, « Colette », esplanade de la 
Résistance, Dinan. Roger Vène habite Dinan. 
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L’école « Le Blé en herbe »  
Diffusé le 16 février 2022 – Yvon Le Corre 
 
Située dans la commune de Trébédan qui compte quatre cents habitants, l’école « Le Blé en 
herbe » accueille une soixantaine élèves de la première section de maternelle au CM2 répartis 
en trois classes.  
En 2007, les enseignants, le maire, des parents d’élèves et d’autres habitants se regroupent 
pour redynamiser le village à partir de l’école alors vétuste et ne respectant plus les normes de 
sécurité. Ainsi se crée un « groupe de commanditaires » qui, accompagné du Conseil en 
Architecture Urbanisme et Environnement 22, fait appel à la Fondation de France. Au gré des 
réunions, le besoin d’art se précise. La designer française Matali Crasset est choisie pour 
répondre à cette commande. Elle est alors invitée à imaginer une intervention globale pour 
réhabiliter l’école et en faire le cœur du village, le lieu à partir duquel les générations se 
croisent, où les habitants cohabitent avec les enfants, où la culture, l’éducation et l’écologie 
retissent le lien social. 
Le cahier des charges de la commande artistique comporte :  
 

 La rénovation des bâtiments existants ; 
 L’extension de l’école avec la construction d’une nouvelle salle pour la maternelle ainsi 

qu’une nouvelle cantine ; 
 La création d’un lien physique avec la place du village ; 
 La création d’un mobilier spécifique. 

 
Les bâtiments doivent en outre respecter les normes de la construction passive. 
 

  

  
 
L’école est inaugurée le 4 septembre 2015. 
Source : https://eternalnetwork.fr/projets/article/l-ecole-le-ble-en-herbe  
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Les plaques de fonte d’Henri Flaud – Saurez-vous en retrouver 
une à Dinan ? 
Diffusé le 21 février 2022 – Pascal Destouches 
 
Henri Flaud, maire de Dinan (1861-1874), député des Côtes du Nord (1871-1874), est aussi 
connu pour avoir amélioré puis fabriqué les « pompes à incendie Flaud » et collaboré avec 
l’inventeur Henri Giffard (dont le nom figure parmi les 72 noms de savants inscrits sur le 
bandeau du 1er étage de la Tour Eiffel !). Il est beaucoup moins connu pour ses activités de 
fonderie à Brest. Ou plus précisément à Saint-Pierre Quilbignon, dans son usine des Quatre-
pompes, surnommée « Le Petit Creusot ». Il y fabriquait des chaloupes à vapeur, des chalands 
en fer, des rails et… « des plaques de fonte sur lesquelles on peut lire encore, dans certaines 
villes, la marque « H.Flaud – Brest ». 
 

 
 
Il y en a encore au moins une à Dinan : saurez-vous la retrouver ? 
Bonne chance ! 
 
Photo : Pascal Destouches 
 
Réponse : cette plaque de fonte se trouve rue Michel, juste devant Châteauganne ! 
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L’allée de platanes du château de la Conninais 
Diffusé le 24 février 2022 – Michel Le Thiec 
 
Sur la route de Dinard, légèrement avant la sortie de Dinan, à gauche, une magnifique allée de 
platanes mène au château de la Conninais. L’allée est située à Dinan mais le château est sur la 
commune de Taden. Allée et château sont des propriétés privées et ne sont malheureusement 
pas visitables.  
 

 
 
Le château est inscrit sur la liste de l’Inventaire des Monuments Historiques depuis 1926. Il 
date du XVIe siècle mais a été plusieurs fois remanié durant les siècles suivants. Le château a 
été construit à l’époque de la transition entre le gothique et la renaissance, le parc est composé 
de jardins, de terrasses, d’un étang, d’une chapelle et d’un pigeonnier circulaire. Tous ces 
éléments, ainsi que sa majestueuse allée boisée nous invitent à une visite malheureusement 
impossible. 
 
Une grande partie du site est maintenant occupée par des services de la BNP Paribas. 
 
Source : Inventaire du patrimoine culturel en Bretagne. 
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Le puits du Vieil-Marchix en l’an 1520 
Diffusé le 28 février 2022 – Pascal Destouches 
 
« Il y avait autrefois à Dinan, sur le Vieil-Marchix, un puits « merveilleusement aval et 
profond ». Les malpropretés qui s’y étaient accumulées, en avaient rendu l’usage impossible 
lorsqu’au commencement de l’an 1520, la Communauté décida de le faire curer, ce qui ne dut 
pas être une mince et facile besogne. Ce travail de nettoyage, qui dura plusieurs semaines, se 
termina sans accident, le mercredi après Pâques. Le lendemain, tous les flâneurs de la ville, 
« bourgeois et manants », défilèrent autour de la margelle : heureuse époque où le curage d’un 
vieux puits était un événement ! 
 
« Deux voisins, Pierre Rogier, « chaussetier », et Jehan Hus, 
« drapier », s’y rencontrèrent. Celui-ci, « par manière de 
passetemps », ou histoire de « gouailler », mit celui-là au défi 
d’aller au fond du puits pour y remplir ses deux « seilles ». 
Rogier, pour toute réponse, sauta sur l’échelle que les 
ouvriers de la veille n’avaient pas encore enlevée ; mais, à mi-
route, « il chut incontinent » et mourut sans pousser un cri.  
Les spectateurs donnèrent l’alarme et, de toutes parts, on 
accourut. Geoffroy Rogier, arrivé des premiers, voulut porter 
secours à son frère et ne réussit qu’à périr avec lui. Jehan Hus, 
qui avait bien quelque chose à se reprocher, descendit à son 
tour, ce qui fit trois victimes au lieu de deux. Puis vinrent un 
nommé Jehan Hercouët, charpentier, et son serviteur Jehan 
Henry, qui tentèrent de descendre l’un après l’autre, et 
disparurent, eux aussi, sans retour.  

 
Enfin, le frère de ce dernier, Robert Henry, se présenta : on prit la précaution de lui passer une 
corde sous les aisselles. Plus robuste que les autres, il atteignit le fond du puits et saisit par les 
cheveux une des victimes. Mais, au même instant, on le vit s’affaisser, « transi et presque 
mort ». On s’empressa de le remonter, mais il avait perdu connaissance et, malgré tous les 
soins qui lui furent prodigués, il expira le lendemain sans avoir retrouvé la parole. Il fallut, 
« chose moulte piteuse », retirer les cinq cadavres avec des crocs de fer. 
 
« La Communauté dut intervenir pour empêcher que d’autres, par dévouement ou 
fanfaronnade, ne tentassent la périlleuse aventure. On descendit dans le puits « plusieurs bêtes 
comme chiens, chats, couleuvres et crapauds, poulailles et volailles en grand nombre », pas 
une n’en sortit vivante. Les médecins, consultés sur la cause du mal, l’attribuèrent tout 
simplement à la présence de « quelque bête venimeuse » : l’explication était plus facile que 
probante, mais on s’en contenta. Par ordre de l’autorité, le puits fut rempli de chaux vive 
pilonnée jusqu’au bord et resta ainsi pendant sept années, à l’expiration desquels il fut à 
nouveau « curé, nettoyé, trouvé bon » et remis en service ». 
 
Source : L’Union libérale du 20 mars 1891 – Note d’un liseur. 
Photo : Puits de la rue de la Lainerie (Pascal Destouches). 
 


